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Après une forte progression de l’emploi, 
notamment dans les années 70, la décennie 
1990 est marquée par un ralentissement qui 
concerne l’ensemble du territoire national. 
L’espace Rhône-Avignon-Vaucluse (départe-
ment de Vaucluse et aire urbaine d’Avignon) 
n’a pas échappé à cette tendance malgré un 
nombre d’emplois qui a doublé depuis la fin 
des années 60. 
Dans le même temps, la répartition spatiale 
de l’emploi a évolué en se développant da-
vantage dans l’espace périurbain avignon-
nais, alors que la part de l’emploi situé dans 
les villes principales diminuait. 

Cette publication revient sur l’évolution, 
entre 1990 et 2010, de la répartition de l’em-
ploi dans l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse 
et vise à mieux qualifier les phénomènes de 
périurbanisation.
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EVOLUTION DE La 
géographie de l’emploi
dans l’ESPACE RHÔNE- 
avignon-VAUCLUSE
Vers une nouvelle répartition spatiale de l’emploi ?

¡¡ Evolution du taux de croissance annuel moyen de l’emploi de 1968 à 2010 
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Un ralentissement général de la croissance de 
l’emploi, notamment depuis les années 90. 
Néanmoins, le taux de croissance du Vaucluse 
et de l’aire urbaine d’Avignon est toujours 
supérieur au taux national et au taux 
régional, excepté sur la période 1999-2010.
1  1968-1975 - Forte augmentation du 
nombre d’emplois, notamment dans les 
villes principales. La population enregistre 
également une croissance très soutenue.
2  1975-1982 - Ralentissement de la 
croissance de l’emploi. Les villes principales 
sont toujours les plus dynamiques. 
Sur cette même période la croissance 
démographique tend à ralentir, mais la 
périurbanisation à s’accélèrer.
3  1982-1990 - Légère reprise dans la 
dynamique de l’emploi. Une plus forte 
croissance de l’emploi s’observe dans l’aire 
urbaine hors villes principales. 
4  1990-2010 - L’emploi, tout comme la 
croissance démographique, continu à 
ralentir. Alors que les villes principales sont 
en perte de vitesse, une croissance plus 
soutenue de l’emploi s’observe sur le reste 
de l’aire urbaine. 

Retour sur les tendances
 1968-2010 : les points clés
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Les villes principales en 
perte de vitesse 
Entre 1990 et 2010, la géographie de l’emploi 
a évolué.

Globalement, le poids des villes principales 
tend à se réduire : elles regroupaient 44,2% de 
l’emploi de l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse 
en 1990, contre 40,1% en 2010 (cf. graphiques 
ci-dessous). 

Durant cette période, l’emploi s’est davantage 
concentré dans le reste de l’aire urbaine et 
spécifiquement dans les communes proches 
des villes principales (notamment dans le coeur 
urbain avignonnais avec Le Pontet et Sorgues, 

ainsi qu’à Chateaurenard). 

Cette mutation de l’emploi est liée à un double 
phénomène :
- une évolution positive de l’emploi mais en 
ralentissement sur les villes principales (+11%) ;
- une progression de l’emploi plus conséquente 
dans le reste de l’aire urbaine (+34,8%). 

Ce constat se vérifie particulièrement pour la 
ville d’Avignon dont le poids dans l’emploi est 
passé de 26,7% en 1990 à 23,7% en 2010 (-3 
points). La baisse de représentativité des trois 
autres villes principales est moindre, elle est 
comprise entre -0,2 et -0,6 point. 

81% de l’emploi 
VAUCLUSIEN 
localisé daNS 
L’AIRE URBAINE 
avignonnaisE

¡¡ Poids de l’emploi dans les zonages en 
aire urbaine de l’espace Rhône-Avignon-
Vaucluse  en 1990 et 2010

¡¡ Nombres d’emplois par commune, en 2010 
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en 2010, encore un quart 
des emplois localisé à 
avignon
En 2010, l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse 
compte 244 334 emplois, dont 215 317 dans 
le Vaucluse et 197 569 dans l’aire urbaine 
d’Avignon. 

Près de 40% des emplois sont localisés dans 
les quatre villes principales de l’aire urbaine 
(Avignon,  Cavaillon, Orange et Carpentras). 
La seule ville d’Avignon regroupe plus de 
57 400 emplois, soit 24% des emplois de 
l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse. 

Deux secteurs géographiques se 
distinguent en concentrant un nombre 
significatif d’emplois :

- Avignon et les communes de sa 1ère 
couronne : Le Pontet, Sorgues, Vedène, 
Châteaurenard,  Villeneuve-lès-Avignon et 
Les Angles qui totalisent 25 345 emplois ; 

- les communes situées le long des axes 
Avignon/Carpentras (RD 942), et Avignon/
L’Isle-sur-la-Sorgue/Cavaillon (RD 900) qui 
forment ainsi des polarités secondaires. 

Avignon et les communes de sa 
première couronne totalisent 
près  de 83 000 emplois,                                               
soit plus d’un tiers de l’emploi de 
l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse.

Depuis 1990, l’emploi s’est 
progressivement déconcentré des 
villes principales au profit du reste 
de l’aire urbaine et notamment 
des communes proches des villes 
principales.

Une grande majorité 
d’emplois tertiaires
L’activité économique de l’espace Rhône-
Avignon-Vaucluse est majoritairement 
orientée vers le secteur tertiaire : 76% 
de l’emploi relève de ce secteur. Suivent 
les activités industrielles qui regroupent 
11% de l’emploi, puis les secteurs du 
BTP et de l’agriculture qui rassemblent 
respectivement 8% et 5% de l’emploi du 
territoire. 

Les emplois agricoles sont deux fois 
plus représentés dans l’espace Rhône-
Avignon-Vaucluse qu’à l’échelon national. 
Les emplois du BTP sont également 
excédentaires avec un écart de 1,3 point. A 
l’inverse, les emplois du secteur industriel 
apparaissent sous-représentés (écart de 3,1 
points).     

Les emplois tertiaires sont particulièrement 
nombreux dans les villes principales, alors 
que l’industrie est surreprésentée dans les 
moyens et petits pôles ainsi que dans les 
communes proches des villes principales.

L’agriculture est logiquement plus présente 
dans les communes périurbaines et rurales.
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Source : Insee, données harmonisées RP 1968-2010 - Emplois au lieu de travail de la population active occupée de 25 à 54 ans

1990-1999 : PROPAGATION DE 
L’EMPLOI DANS LE POLE URBAIN 
AVIGNONNAIS
Au cours de la décennie 1990, le nombre total 
d’emplois de l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse 
a connu une hausse de 13,9% (soit un rythme de 
croissance annuel moyen de 1,5%). Ce taux est 
particulièrement élevé en comparaison avec les 
échelons régional (9,8%) et national (10,3%).

Sur cette période, l’emploi s’est tertiarisé 
avec une hausse de 27% dans ce secteur. En 
revanche, les emplois agricoles, industriels et 
du BTP ont connu une baisse. 

Globalement, l’emploi a fortement progressé 
hormis sur la partie Nord-Est du département 
où certaines communes sont en perte d’emplois. 
Les villes principales d’Orange et Cavaillon 
enregistrent des taux de croissance 
particulièrement élevés (+21,3% et +15,1%).

¡¡ Evolution de l’emploi par commune, entre 1990 et 1999

¡¡ Evolution de l’emploi par commune, entre 1999 et 2010

1999-2010 : un fort ralentissement 
et une concentration de la 
croissance de l’emploi
La période  1999-2010 marque un ralentissement 
général de la croissance de l’emploi. Cette baisse 
est notamment imputable aux effets de la crise 
économique : le Vaucluse a été particulièrement 
marqué à partir de 2008.

Le nombre d’emplois dans les secteurs  agricole 
et industriel chute (-35% et -10,5%). On notera 
cependant une progression sur l’emploi 
tertiaire (+12,4%).  

Entre 1999 et 2010, le nombre d’emplois dans 
l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse s’est accru 
de 0,6% par an : un taux qui se distingue 
positivement du territoire national (0,4%) mais 
en deçà de la moyenne régionale (0,9%). 
Les communes dont l’emploi est en baisse sont 
plus nombreuses sur cette période que sur la 
période précédente : 61 communes sont en 
perte d’effectifs contre 26 sur la décennie 1990.

Globalement, la baisse de l’emploi s’observe 
plus spécifiquement sur la partie nord du 
département,  notamment sur les secteurs 
d’Orange, Valréas, et sur les communes en 
périphérie de Vaison-la-Romaine et d’Apt. 

L’emploi continue toutefois à  progresser sur le 
reste de l’aire urbaine et plus particulièrement 
sur les communes de l’axe Avignon-Carpentras, 
de l’Ouest du Luberon et de la partie gardoise 
de l’aire urbaine qui montrent un dynamisme 
relativement marqué. 

Mise à part la ville d’Orange qui enregistre une 
baisse de l’emploi de -8,4% entre 1999 et 2010, 
les autres villes principales se maintiennent avec 
des taux d’évolution compris entre 2,8% et 4,2%.

Plus d’un tiers 
des communes 
en perte 
d’emplois entre 
1999 et 2010 

La période 1999-2010 est marquée 
par :  

• l’apparition de secteurs 
géographiques qui connaissent une 
baisse de leur nombre d’emplois 
(Nord et Est du Vaucluse) ; 

• une concentration des plus 
fortes progressions dans la 1ère 
couronne avignonnaise, sur la 
partie gardoise de l’aire urbaine et 
sur l’axe Avignon-Carpentras. 

Le champ utilisé pour la réalisation de cette 
étude est l’emploi au lieu de travail issu du 
recensement de la population de l’Insee. 

Depuis le recensement de 2006, des 
changements ont été introduits par rapport 
au questionnement du recensement de 
1999 sur la population active. Le concept 
d’emploi s’est sensiblement élargi.

Afin de permettre l’utilisation des deux 
derniers recensements en évolution, 
les séries sont restreintes à une tranche 
d’âges sur laquelle il y a peu de situations 
mixtes, celle des 25-54 ans. 
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Une aire urbaine est un ensemble de 
communes, d’un seul tenant et sans enclave, 
constitué par un pôle urbain et sa couronne 
périurbaine.

Eléments de méhode : zonage en aires urbaines du territoire Rhône-Avignon-Vaucluse

Nom de l'EPCI (au 1er janvier 2014) 2010 1968 1982 1990 1999 2010 1990-1999 1999-2010

CA du Grand Avignon 85 817 32,9 35,3 36,6 34,8 35,4 0,9 0,8

CC des Pays de Rhône et Ouvèze 26 835 11,8 11,9 11,2 11,9 11,1 2,2 0,0

CA Ventoux-Comtat Venaissin 23 674 9,9 10,0 9,5 9,6 9,5 1,5 0,6

CA Rhône Alpilles Durance 15 694 8,5 7,1 6,6 6,7 6,4 1,7 0,2

CC Provence Luberon Durance 15 369 6,1 6,1 6,6 6,6 6,4 1,5 0,3

CC du Pays des Sorgues et des Monts de Vaucluse 10 141 3,4 3,7 3,7 4,3 4,2 3,1 0,3

CC du Pays d'Apt - Pont Julien 10 285 4,8 4,2 4,5 4,3 4,0 0,9 0,1

Autres communes 9 761 2,7 2,6 3,3 3,6 3,9 2,4 1,5

CC Rhone Lez Provence 8 503 3,3 3,6 3,0 3,4 3,5 3,1 0,9

CC des Sorgues du Comtat 7 306 3,1 2,5 2,6 2,7 3,0 2,0 1,7

CC Pays Vaison Ventoux 6 225 2,6 2,5 2,3 2,4 2,5 1,9 0,9

CC de l'Enclave des Papes 4 896 2,7 2,7 2,7 2,4 2,0 0,4 -1,3

CC Aygues Ouvèze en Provence 4 515 1,7 1,9 2,0 1,9 1,8 0,9 0,3

CC de Coustellet 3 965 1,3 1,2 1,3 1,3 1,6 1,1 2,5

CT du Sud Luberon 3 540 1,6 1,2 1,2 1,3 1,5 2,6 1,4

CC des Portes du Luberon 3 073 1,3 1,2 1,1 1,2 1,2 2,2 1,0

CC Ventoux Sud 2 647 1,7 1,5 1,2 0,8 1,1 -2,3 3,1

CC de la Côte du Rhône gardoise 2 090 0,7 0,7 0,7 0,6 0,9 0,9 3,8

Espace Rhône-Avignon-Vaucluse 244 334 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 1,5 0,6

Nombre d'emplois Part de l'emploi dans l'emploi total de
 l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse (en %) Taux de croissance annuel moyen (en %)

¡¡ Emplois et évolution dans les EPCI de l’espace Rhône-Avignon-Vaucluse

Concernant l’évolution de l’emploi entre 1990 
et 2010, 4 types de dynamiques se distinguent : 

 les EPCI connaissant un fort dynamisme sur 
la période 1990-1999 et un ralentissement 
sur la période suivante. La majorité des EPCI 
sont dans ce cas-là, telles la CCPRO ou la CA 
Ventoux-Comtat Venaissin ;

   les EPCI qui  affichent une hausse de 
l’emploi plus conséquente sur la période 1999-
2010 que sur la décennie précédente : la CC 

4 types d’intercommunalités 
se distinguent
En 2010, la majorité des emplois de l’espace 
Rhône-Avignon-Vaucluse se localise sur la 
Communauté d’Agglomération (CA) du Grand 
Avignon qui compte 85 817 emplois, soit plus 
de 35% de l’emploi du territoire. Avec 26 835 
emplois, la Communauté de Communes des 
Pays de Rhône et Ouvèze (CCPRO) se situe au 
second rang.

de Coustellet, la CC Ventoux Sud et la CC de la 
Côte du Rhône Gardoise ;

 les EPCI qui enregistraient sur la première 
période une faible évolution du nombre 
d’emplois qui s’accentue, voire diminue, sur la 
période suivante : la CC du Pays d’Apt - Pont 
Julien ou la CC de l’enclave des Papes ; 

 les EPCI dont l’évolution de l’emploi sur les 
deux périodes est relativement stable (Grand 
Avignon, CC des Sorgues du Comtat).

• Le pôle urbain est une unité urbaine : 
ensemble de communes présentant une zone 
de bâti continu (sans coupure de plus de 200 m 
entre deux constructions) qui compte au moins 
2 000 habitants. 

Le pôle urbain offre au moins 10 000 emplois 
et n’est pas située dans la couronne d’un 
autre pôle urbain. On distingue également 
des moyens pôles (5 000 à 10 000 emplois) et 
des petits pôles (1 500  à 5 000 emplois).

• La couronne périurbaine est composée 
de communes dont au moins 40% des actifs 
résidents travaillent dans le pôle ou dans les 
communes attirées par celui-ci.


